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PETIT CATÉCHISME
DIS

FAMILLES CHRÉTIENNES

I

ui a institué la famille f

R. C'est Dieu qui a institué la famille.
D. Comment Dieu fa-i-il instituée ?

R. En donnant à l'homme une compa-
gne dans le paradis terrestre et en disant

que le lien par lequel i\ unissait l'un et l'autre
serait indissoluble.

D. Comment se/orme la/amille, depuis yotre-Sei-
gneur Jésus-Christ ?

R. Par le mariage chrétien, c'est-à-dire contrac
té devant le prêtre, et en état de grâce nar les
deux époux.

D: Si Vun des époux n^ était pas en état de grâce en
recevant le sacrement de mwriage^ ferait-il une grande
faute f
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fJt un^ilJ^eî^^J e?n "î|{*«'''.P''i«ï»'i' profane

l'Wenfents. *" ""^^°" *'« »'onne éducation

*•• Ce sont cellAii /\*. i>

«ombre d'enfi^ts :t1e,'r,SPt« 1« Plu, gr.„d
oonneur. "* ^* reiigion est Je plug ^.^

J^«
dépeins q^^^Ë „"rerrffi" '^^ -»»-
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U Oui, c'est coiui qui l'irrite lu plu«, et qui atti-

re les plus terribles châtiments sur la société

tout entière.

n. Que doivent faire les parents pvtr élever chrétien-

nement leurs enfants ?

R lis doivent leur faire connaître Dieu, leur en
inspirer la cruinte et les former h la vertu.

D. Gomment peuvent-ilsfaire connaître Dieuf
R. En parlant de lui aux enfants dès qu'ils ont

TuHage de la raison.

D Que con'ierU-il de leur dire à cet effet f

R. Que Dieu sait tout, qu'il voit tout, qu'i' en-
tend tout et qu'il punit ceux qui font mal, comme
il récompense ceux qui font bien

D. Comment leur inspirer la crainte de Dieuf
R. En leur ropétant que Dieu est tout-puissant,

qu'il précipitera un jour les méchants en enfer, etc.

D. Comment lesformer à la vertu ?

R. Kn réprimant les premières saillies de leur

Cîiractère, en leur faisiant sentir l'odieux d'une ac-

tion blâmable, et faisant ressortir à leurs yeux ce
qu'il y a de beau dans une conduite opposée.

D. Quelles sont les pratiques les plus propres à for-
mer le cœur d^un enjartt à la vertu f

R. Ce sont la prière habituelle faite le matin et

le soir ; la confession ; l'exercice de la charité, de
l'obéissance et des «futres y^rtus chrétiennes.

D. A quoi sont encore tehus lesparents f

R. A corriger leul's enfants, à les surveiller, à
leur donner le bon exemple

.

D. Les parents qui laissent grcmdir leurs enfa^s sans

leur parler de Dieu ni de leurs devoirs envers Dieu
sont-ils coupables f

R. Oui, ils répondront devant Dieu de tous les

péchés que ces enfants auront commis par suite

de leur ignorance.



M.^: ^f'
^"^^'^^^ qui consent leurs enfant* à dei maître»w»M reliffton 9ont-iU coupables f

^^'

«n«: ^*^*.' "? ^^"* *''^« coupables, parce qu'ils expoBent amsi eurs enfants au danger imminent ou"plutôtmôme inévitable, de perdre la foi.
'

lah»:..
''^/^^^^«^ />««, en sûreté de consciencelaisser ses enfants dans une école où Von donne un Z'••memefit contraire à celui de VEgksef

». ËTidemment non.

» IV.

• K. Oui.
D. Quels sont ces devoirs?

à 1Writ rwf,''"^ "*.' dépositions sont contraire»

e«nr p?hL\ "™' ^J"*"* '» P^"é, corrompent leeenr et déshonorent les familles

ftiin
exerc< elles une
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Tigilance continuelle 3o leur Interdire sévère-
ment tout ce que l'Eglise condamne comme dan-
gereux.

V
QUBLg sont Un devoirs des enfants à Végard de leur

parents.

R. Ces devoirs diffèrent selon l'âge des enfantsD Quelle doU être leur conduite pendant les années
de Ferrance f

R. Elle doit se faire remarquer par des témoi-
gnages de respect, d'obéissance, et de piété filial©.

D. Cette conduite doit-elle changer quand les errants
parviennent à Vadolescence?

R. Non, et en outre les enfants ne doivent rien
entreprendre d'important sans consulter leurs pa-
rents et sans tenir compte de leurs avis.

D. Que doivent faire les errants quand ils sont arri^
vés à l'âge mûr f

R. Ils doivent se montrer ple^' « de déférence eta égards pour leurs parents, les . jiiisolerdans leurs
peines, leur venir en aide dans leurs besoins et
leur faciliter l'accomplissement de leurs devoirs
religieux.



AUX PARENTS CHRÉTIENS

LE ROLE des PAKENTS CHRETIENS
DANS LA SITUATION Ar Tl ELLE

I

ISE traverse une crise terrible et les
se perdent en grand nombre. Il

n'est presque plus une Heule famille dont
un membre au moins ne doive inspirer de

sérieuses inquiétudes pour son salut éternel.
Tous les vêrittibles chrétiens reconnaishent la

gravité de la 8ituation,et ils conviennent en même
temps qu'il n'est permis à aucun d'entre eux de
rester indifférent au redoutable danger qui menace
ses frères. Mais il y a certaines âmes pour qui
c'est un devoir de s'en préoccuper plus vivement.

Parents chétiens. oui, c'est à vous de penser à
^'^*^rnité j)Our ceux qui vous entourent et qui
peuL-utrc n'y pensent pa» asi>ez...Vous avez des
fils... sont-ils à Dieu? sont ils dans la voie qui
mène au ciel?
Ne cru j:nei5 [>as de vous poser cette interroga-

]



tk)n et do déchirer des roiles qui cachent peut-
ôtre de ainintrefl tableaux. Il y va de vos intérôt«
loR pltis chers

;
cet examen, si pénible soit-ll, vous

épargnera bien d'autrcR angoisHes et de bien amer»
regretfl. Dites-voufi le Hérious<»ment àvous-mémoiir
La figure de ce monde passe : vos enfants n'y
^ont que pour peu de terapH le temps d'un Voyage
d une traverHéo...Eu8«ent-ilB les plus belles qualL
tés de l'esprit et du cœur, l'avenir le plus brillant
se déroulât-il devant euK, tout concourût-il à
réaliser cet idéal de fortune et de gloire que vous
avez rêvé pour eux, le jour vient où ces trompeu-
ses apparences no leur serviront plus de rien et
où leurs seules vertus las accompagneront au
tribunal du souverain Juge.

C'est à vous que s'impose le devoir de les pré-
parer à ce redoutable jugement : à vous, parce que
nul n'a d'affection pour les siens comme un père
ou une mère; à vous, parce que vous êtes provi-
dentiellement appelés à faire l'œuvre de Dieu dans
notre société coupable. Voutj êtes prédestinés
exercer sur ceux qui vous entourent un second
sacerdoce. Quelque violente que devienne jamais
la persécution,la mère surtout ne sera pas arrachée
au foyer domestique. Ainsi la miséricordieuse sa-
gesse de Dieu a déjoué d'avance tous les calculs
humains. Le flambeau de la foi paraîtra presque
éteint aux yeux des hommes

; mais une étincelle
conservée dans le secret, grâce à vos soins, suffira
pour le rallumer au jour marqué par la providence
et le faire briller de nouveau d'un incomparable

Parents chrétiens, ah ! dîtes-vous-le donc ! Vous
êtes I<fR coopérateurs de Jésus-Christ, les mission-
naires de son Evangile, les instruments de sa
grâce; c'est sur vous que compte l'Eglise.
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soin de répondre aS'Tl»'"''"'^»»'"' ''«-

comprendre tout eeW^Lt'}^ ne tarderont pas à
doivent faire poar les "i'fT"'*' *""' ^-e qu'ils
donnés. Trois&4 ."«?*' ''"'' J^^"" lenr a
misBion

: prier, pleurer eCf- '?'."'' ^^'"""'°' '«ur
eux 4ul trouvant Ws î!f5'

"« P^'eront d'abord,
mire une puissanoeT !?"?•*"': ^« P*re ou de
}«rt «on é^ale en ce mondePiî«n°°

''"' »'" «»•"«
bout des lèrres, mais en falsa!»

P"*''»"*, non du
prière leurâme tout entfAr«!j?^'*'' <J*ns leur
du christianisme, dlpe^issu?"?"""' *"«« •'éros
catacombes, les genoux nrfiu ''^ murailles des
ouverts, les Veu/revTverfenïV'^?'- ^«'' bt^
oublis coupables qui ont ™ii '"«'•Témoins des
Dieu et les plus che™ «hii? ,.

"?* ''»''"*re entre
?|P«"-0"tVr lefus tCots 'î^Z^""'--.

"«
1 heure de la réconciliauôn T a ™! '*"" «""P'rs
velle Monique, ne se Wsse™^?*'''"*°''*' n°"-
les apparences d'insuccès ^[„^*?"™»«' "i Par
l'-ttente: elle comprend™ 'Sv,.'*^'"-"»""" ^e
plus redoubler de ferveur et à^inll^

''°" '^'''»<»nt
est soumise à une plus %de 1 °n

*'"*' "!"« «"foi
A la prière onViu : •

eprenve.

J«rmes S-u'ne sen i iiKt„t« /-f
«s, °°» '<«'

on se complaît trop «onyeltZth ''»"' '««««"e
n>es de la pénitence. Vouîe°'v-? ^'f

'*'"'«« '««-

fes, un secret pour fléchir il •'^^''**"''''étieu-
tnomphe de ventre causée EilffL.''*.''«««rer le
««Mb wêtit; voie bénie oui « /^'''^ ©^"^lêusement
et des saintes feCu'"à Ct^f' ^ "«'•«es
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ble, silencieuse; ne vous produises pan dann Ihmonde

: fuyez ses fêtes
; abhorrez des plaisirs quine peuvent s'allier avec les maximes de l'Evariffi-

le
;
soyez ennemies du luxe, des superfluités mon-

daines, de toute exagération dans la toilette Si à
ce dépouillement extérieur vous unissez l'esprit
de componction, pleurant sur vos pp-hés et vous
efforçant de plus en plus de mourir /ouâ-mômcs
ah I soyez sûres que Dieu agréera ce sacrifice devos larnaes, et que sa grâce fera des miracles de
conversion et de sanctification pour ceux qui vous
sont chers.

En troisième lieu, parents chrétiens, agissez.C est le devoir qui coûte le plus à bien des pa-
rents et que la pusillanimité, la faiblesse, u^u
affection déréglée et mal comprise font le ivius
souvent néidiger. Ayez une haute idée de l'autori-
te sainte dont Dieu vous a revêtus, et qui est une
participation de sa propre autorité. Sachez décla-
rer à vos enfants ce que les lois divines ou ecclé-
siastiques leur prescrivent ou leur défendent • «ice que vous avez une fois déclaré, mainten*^z-le ;soyez fermes

;
ne tergiversez pas; ne cédez pa«Ah

! SI vous saviez le bien que vous leur faites
par cette apparente rigueur! Surtout n'allez ja-
mais,victimes d'un aveuglement inexcusables bnu-
ger complètement votre rôle et inspirer à vos
enfants le goût des plaisirs d lugereux les con-
duire morne à ces lieux de divertissements mon-
rtams. ou il est presque aussi difficile de conserver

!îî'l.î?!i?.^.^'*ï®
intacte quede traverser le feusan-s

en resscLitîr Icà attciutee. Ue serait fortaire à votre
mission et attirer de terribles châtiments sur vos
fanaïUes Que toute votre solliëiiude soit, au con-
traire, d écarter les moindres occasions qui pour-
raient mettre leur vertu en péril, et de leur procu-
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'«H moyens que l'Eclise no... .
persévérer

: en premiei lien^!
recommande pour

qurTL^'mS":- 1:7™^"""™^-- «<^-e.
votre foi. «ongezâu bonheur^r"™»*' ' «°^""<"'
<lHn8 le ciel, entourés de ce/fii» IT''"'' "" J°"
re et votre cosronne aiH n»

*"'' ''°''"« ^loi-
Mnir de les avoir "re;éeôhr?«"''''™°* "« ^<""'
»u jour d'une nrem^Art •''"^""«Memcnt. Si déJA

dél,ordedejoief«ToefrontT'""'''"' ^°*^'' «»•"•'

Docence que le mo?nVr„ '
^^'«nant d'une in-

donde.captivern^,"» »*/"?**" P""' t«™r. aie
ère. queLZ, torsq^e e„nf ^?*" *"« '»»* «»«!
feuts apparaîtrom iUmnhX H

"'?«^''^'''«' ^°"°-
vision béatiflque' Cet .W^^^" ?P'«°deur8 de la
"U'-pasHe tout^oë que l'inten'^L""*'"''

'""•''«"^-
«l»*

et l'imagination rventêr i
£?°^*' P««' ''""««voir

l'Evwgile vous le nrome; rf ''""' '''"' """in"-
«i» I Pni«siez-vo«, fn™.. '"5 '''""' '« P^sente i

affrâcedevotremissirZ""*^""' fidèlement à
la jouissance I

'' ""'"' ««assurer h. jamais
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Les Devoirs des Paren
KNVERS LEURS ENFANTS

TS

\LRES et mères de famille, c'est à vouRque^Eglise s'adressa en ces jours do désola-
tion et de deuil, où tout semble conK^pirer

La soci 3té D'est plus c.hr6(ienn?. Mai» ce soi.iles fHra.ll«8 qui fout la Bociété. Avant g,!o \ndifférence pénétra, t d«ns les .,u.s»os, eUe a exe cJsourdement .on influence désastre: st",mW . omestique. Elle na p„ si universellement Ivah?;le peuple que parce qu'elle avait miné d'abord lesindividus au sein de la famille

pnts eux- nemes ont ressenti les atteintes de .„mal tunesoe. Un souffle antichrétien L passé surle monde
;
tous plus ou moins, il n.ms aTiché"Une vie n iturelle, sensuelle, païenne a succédaaux habitudes austèr.s et tout imprégnées d'etprit religieux qu'avaient nos ancét esf"es maxt

Christ Z '.^"«"S'ie
;
et SI nouscro.vonsen Msus-

bi^n Plutôt com™
''"^''- ""= "*""«'• °""^ "^"°'>

un mSemelZr' ™" "^ «'«" ^^ ''"-dre dans

Voili le mal. Oh est le remède? Dans le retf.„,pur et simple aux devoir, de la vie chrétienneQue tous ceux qui se disent catholiques je remet'tent couraïr*>uH*iT«o«f x i„ x.- 1 «^ lomci-
rx j .

""
•
-i--iiv ji i.i |;iiiuque (ie ces devoirs

slL^: "n?è,,tr'rn '? '"""!^'« dé-nérées de not
;

.slOcle ont ontminole inondedaii, le oourint ,l„
paganisme, ain«i, eux k leur tour par â f 1 hacceptation et la pratique complétive /'Kvângif;
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SéafetTesTe^rônf. rf""'*' "î» «"«» «ont

• •

avant mémeJ^M^e L27 '^T'"'
. ^

et docere. Exemple donc dW t''"/'"""qui ne cède à aucune nrew^n if a'
'^*'"'«'

connaisse pas les iaAhU^ll 1 étrangère et ne

«ieacommandemonts deS et de rR^i
•""''*"*''

pie d'une conduite vertueuse dVmf^* '
*^*'"-

tion honnête, d'un resnerf I!r,!f„^
® conversa-

qui touche à la reïS .f
™^*'"'* P"""" ">«* <=e

Comment le ieunJ h!S. P"""^ "«« ministres.
le oU^l dVl'église d'^oVS'""'?"'-"' ^ »'»>«'

que pour une mïÈl\TJ^ S^" °> "«' '« Pied

s'affe'otionrra.^TltfrSuSion'd^^""'-"''»'
ments—nratiauo inHi.^^ ^^, "°" "es sacre-
'i«i de sa vertu id son n'î"'"

?""'" '« ^""^«rva-
plH», et encore 'à là dérobée' iT"^"^"-"

""^' ""'

Gomment enân aura 1 i I i„
" '*'''""' Pascal '

»i*tiong, si son Dère Vin! ""T'^^ **« ««» ''•««

plus friVoIe prMe la de rih
•;• '' '* «""^ '«

fille, aera-t-elle réservée hn^i.! ?* ^* •^®"'»«

"... .... ..... ..."pK. aiL,":;^::s

\
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ne rêve que toilettes et soiréeç, qu« fêtes et plai-
sirs ne paratt heureuse que loin du foyer domeK-
tique ?Ah I que de parents, qui déplorent en ver-
sant des larmes les égarements de leurs enfants,
diraient sujet de s'en accuser eux-môïnes et de se
dire

: "Nous recueillons ce que nous avons semé :

le malheur de nos enfants est notre ouvrage:
nous leur avons ouvert une voie fausse: ils la
parcourent jusqu'au bput I

"

A surveillaru^e. C'est un devoir qui oblige
très étroitement \e péri) et la mère, et
sur lequel il convient d'insister, car. par
aine alierration malheureuse et incon-

cevable, il est oublié aujourd'hui de la manière la
plus étrange. On s'enquiert avec une sollicitude
minutieuse si l'enfant ne manque de rien, s'il est
chaudement vêtu, si la nourriture est de son
goût

;
on surveille ses démarches pour s'aasm-cr

qu'il ne va pas gagner un rhume dans telle partie
de plaisir, ou encore, qu'il ne s'y joindra pas à des
camarades d'une condition trop inférieure à la
sienne Mais n'offense-t-il pas le bon Dieu, quand
il cesse d'être sons l'œil de ses parents ? ses con-
versations ne sont-elles pas trop libres? sa vertu
peut-être ne court-elle pas les plusprrand» péril';?
Personne n'en a le moindre souci. Parents chré-
tiens, quelle responsabilité pourtant est la v6tre î

Quel compte vous aurez «n jour à rendre à Dieu I

En principe, vos enfants ne doivent jamait rester
en dehors de toute surveillance. Aussi longtemps
qu'ils sont entre les mains de leurs maîtres, c'est
à eux qu'incombe le très arrave devoir de «e tenir
au courant de tout ce qui les concerne et de ne
les laisser jamais seuls. Mais dès l'instant où î!.-

sont dans la famille, soit aux intervalles des clas-
ses et les jours de congé, soit lorsqu'ils ont termî-



i
l

I

— 14 -«
niiaé leur éducafion
quemeatHurvous Ff? *''''''

^''"^P^^ft^ repose nnî

lal^^' r^' Ph7«ionom,V K^t T^' ^ ^'air candi

p'*««ioûs naissantes • /^v ^ ^'^Annamer Ia»...
'««A fatale ucoas on' ,7 '^^«^««^ ÇuHls Ln
"<>mbre de ie^.n ^ "^^ P^^^^^ô pour un V^"^''-

'*«e rois Kiirvei n«r>^
«j^utsj ti\jn np,, l^ "^j

i-^»- ^« iour :'j!.::^"î -:^,':'
""^""«''"^

«u?;e7

^ correction Aiif.-^ ^
"on moins nt^I gét?," ^'r "'"-'' «

^'^* oorr,ptio„ du sièc,:7,r
'^'^"'^

»'«t ie, lis en ont



^^ repose uni-
^^ à leur bon-
' ^^ air candi-
e de mères se
penses / Klles
rer une paro-
Vfiièves légè-
enfnnt, vie,
t bien avan-
'

8 'irveiller:
R chose, l'oi.
^i de Jeu,-
^w curiosi^
f /e«iiIetou
rjfc, impres-
(îïier leurs
'^•» fréquen-
' ''^ grand
^ilifnons ne
lignez pas
^^ aJarme;
îes aœe«,'

• Kncore
• surveil-

'^lance à
Puissiez-
ai de-

'a jeune
•/ Heu-
«es en-

mve et
'n\i. Les

encore, c'it an^ remontmLl"'?' '

*"" ^*''''^'1^«- 0"
<lM civilitéB d°8 U8^r„ Hr^'^:*''''P"'"- "1 oubli
de fermer les y?uxX Pn^-""'''' "ï "" P-'rti-pris

religieuHoe et tout ce"„ eTtT"h '^'^' •P™«'ï"«''
conscience De la narf h! i 1" '^""""ne de la

blesse excesS;i:er;om;e*'o."' •:- 1^' ""« /-
dresse cruelle " Hnnf .7 ? * *''' ""^e "ten-
ront plus tard les con t^ ' ''''°'*"' «^P'""
respect tend .^^^^^'7'' '«^""'«bles. I.e

que les parents nTe'l'enff "'"*"''"• ?*•<"••

«K-'rtc, qui est ,m,f f"* P'"" *«"« autorité

même de^Dieu Po,?r J*'""??""" '»« l'autorité"

«ez donc robéissanco et
„'">""''

'
=

''"'''*' ^'='-

««ns les reprendre îi:. f! .
'hissez jamais passer,

verront bie^nTu'r:;te\'î.:x'to^^^^^
ge8etàTosparole.imnl„ni " ''^ ^°» visa-
et ne panisseTqa^à T^Z l' '^T"!"' "* ^"""^«^
appeler leur att^nti»,!* '

^'""""" ^«us sare;!

d'être repris Itsi?/""' ""^""^ "*"'« vraiment
ment les feut^s H„„\ T P,Tt°°"''«'' P'"' f»oile-

"ont les seules causes . n
•*^^'*** et l'étourderie

sévérité cenés 0^"''^"?*".
!;°"r

"Châtierez av„c

P'éméditatfe," ^ouD'Lble H°*
*' '" ""'""«' «l'uu-

et opinlâtre.Tt Cfout cfifr
'^?""'**'''' ''"»««'-

de^^rs religieuxTà ,:;"«?"' °'" """P"'' ""^

" 'ÉDCOATION chrétienne. Nous ne faison

b„^,':i.!'.f-'- <;«"« dernier» oMi^tTon

-i.Poatirnrc':Lttr;o.a:.;^^^
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et mères, ne fermez pm l'oreille à ces av6rtis8e-

ruTtcmfH "' r '.* '' '».»ït>Plié8. Comprenez bien

2n! ir ^"^'"^"^^ l'éducation à yofi enfants, non pas

mnnf^r ''i^'**'^^^'*^^"^'
"^^^'^ ^'«« éducation en

^^^i i''\''r
'«»5, «*raotère et leur dentiné.- de

«f .ni fé«»«-Chri8t doit donc en être le centre

doit partir de lui po«r revenir à lui. En vous pla-

w« r^
^* ^^'^^""^ catholique, vous sentireztoute l'horreur que doivent vous inspirer les éco-

re* mnL •''"'
^T-

""^ ^' «^«ndamnés par l'EgliHe et
ce.i mille inventions de l'impiété moderne pour

^oZ/lTT?""^'^ la jeunesse. Rkppelez-vousen-
tore que l'éducation donnée par d'autres à vos

éSitaLn^
«aurait saffire

;
la grande, la principale^ucainon, celle à laquelle rien m supplée, c'est

d«niTl'
/''''' la donnerez au foyer domestique

.faaZT "^""^^ «amples et naïves, maïs sublimes
'J^^crées, qui ne s'effaceront jamais ^e le^cœur.

^ARENTS chrétiens, croyez-le: le salut de/
votre pays n'est pas dans les rêves des
politiques ni les déclamations de sophils-

r ,^ ,. *^^ • ^® ^'^^^^ ^^^^ C0 court programme
L Eglise compte sur vous pour remplir, et con-
tribuer par là efficacement à rendre la /oi aux.''peup es. PuiR8iez-v»u8 réaliser se» ««gérances
en élevant chrétiennement vos enfaûts ! Votis
donnerez ainsi à la société des hommes vertueux •/

h la religion des défenseurs; vous vousi^répali
rerez à vous-mêmes les consolations les plus dou-/
oes pour les jours de votre vieillesse,- avec les joie/
inhiîies de la récompense éternelle. '

Imprimatur

t L. N. BÉom, Arch. <ie Cyrène.
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